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Résumé 
 
L’enseignement des sciences physiques occupe une place centrale dans les programmes scolaires, 
car il vise non seulement à transmettre des connaissances, mais aussi à développer chez les 
apprenants une démarche scientifique, un esprit critique et des compétences utiles à la 
compréhension du monde réel.  
Cet article vise à analyser l’impact des activités expérimentales sur l’enseignement-apprentissage 
des sciences physiques au second cycle secondaire dans la région de Maradi au Niger. 
Les enquêtes ont été menées dans deux établissements à savoir le CES Bourja et le CES 
Bagalam de Maradi. Le questionnaire et le guide d’entretien ont été utilisés pour collecter les 
données auprès des élèves et des enseignants.  
Les principaux résultats montrent que la pratique pédagogique des enseignants s’améliore 
beaucoup. La plupart des enseignants sont satisfaits du déroulement des cours avec les 
expériences, car cela leur facilite la transmission des connaissances et des notions concrètes. Les 
élèves préfèrent les cours avec des expériences parce que cela booste leur motivation et leur 
participation active au cours. De plus, l’association de la théorie à la pratique améliore 
significativement l’engagement des élèves au cours ainsi que les résultats scolaires. 
Mots clés : activités expérimentales, enseignement, apprentissage, sciences physiques, 
résultats scolaires 

 
Abstract 
 
The teaching of physical sciences therefore occupies a central place in school curricula, as it aims 
not only to impart knowledge, but also to develop in learners a scientific approach, critical 
thinking, and skills useful for understanding the real world.  
This article aims to analyze the impact of experimental activities on the teaching and learning 
of physical sciences in upper secondary education in the Maradi region of Niger. 
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Surveys were conducted in two schools, CES Bourja and CES Bagalam in Maradi. A 
questionnaire and interview guide were used to collect data from students and teachers. 
The main results show that teachers' teaching practices are improving significantly. Most 
teachers are satisfied with the way the lessons with experiments are conducted, as this makes 
it easier for them to convey knowledge and concrete concepts. Students prefer lessons with 
experiments because it boosts their motivation and active participation in class. In addition, 
combining theory and practice significantly improves student engagement in class and their 
academic performance. 
Keywords: experimental activities, teaching, learning, physical sciences, academic 
performance 

 
Introduction  
 
Tout pays qui veut son développement qu’il ait des jeunes avec des 
conceptions scientifiques doit accentuer sur l’enseignement des 
sciences particulièrement celui des sciences physiques. 
L’enseignement des sciences physiques occupe donc une place 
centrale dans les programmes scolaires, car il vise non seulement à 
transmettre des connaissances, mais aussi à développer chez les 
apprenants une démarche scientifique, un esprit critique et des 
compétences utiles à la compréhension du monde réel.  
Selon Taoufik et al. (2016), l’enseignement des sciences physiques 
joue un rôle très important dans la société. Le développement de 
l’esprit scientifique chez les apprenants est ainsi devenu plus que 
jamais un objectif majeur de l’enseignement des sciences 
physiques. Le Niger, à l’instar des autres pays, a intégré 
l’enseignement des sciences physiques dans son système éducatif 
conformément à la Loi d’orientation du Système Educatif Nigérien 
(LOSEN : loi n°98-12/PRN/MEN DU 1er JUIN 1998). 
L’enseignement des sciences physiques au Niger occupe une place 
prépondérante dans le système éducatif nigérien. L’enseignement-
apprentissage des sciences physiques crée un véritable défi pour les 
enseignants tout comme pour les apprenants. Face à cette 
situation, les activités expérimentales apparaissent comme un levier 
essentiel pour rendre l’enseignement des sciences physiques plus 
vivant, plus concret et plus accessible. En plaçant l’élève au centre 
du processus d’apprentissage, les activités expérimentales lui 
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permettent d’explorer des phénomènes physiques, de manipuler, 
d’observer, de formuler des hypothèses, de les tester, et de 
construire activement ses savoirs. Cette démarche favorise 
l’apprentissage en profondeur, stimule la curiosité naturelle de 
l’élève, et permet le développement de compétences transversales 
telles que l’autonomie, la rigueur, le travail en équipe et la 
résolution de problèmes. (Cité par Joseph, 2023 : 60). 
Dans l'enseignement des sciences physiques, les activités 
expérimentales sont considérées comme un moyen qui facilite la 
compréhension des concepts théoriques et permettent aux 
apprenants d’être plus actifs dans leur apprentissage. Les activités 
expérimentales dans l’enseignement de la physique et de la chimie 
sont jugées indispensables, aussi bien par les concepteurs de 
programmes que par les enseignants. Dans la majorité des pays, les 
curriculums intègrent les activités scientifiques avec deux objectifs 
principaux (Millar, 2004) : un objectif scientifique et éducatif visant 
à la compréhension des concepts fondamentaux du monde 
moderne en tant que citoyen et un objectif de préparation au 
monde professionnel. (Zakaria Faik et al, 2024 : 2). Le fait 
d’expérimenter permet d’offrir une approche plus concrète afin 
que les notions soient acquises par les apprenants. Toutefois, le 
manque de ces activités est la principale origine des représentations 
erronées chez les apprenants (Hassouni et al, 2014). Malgré leur 
importance reconnue dans les programmes officiels et dans la 
littérature pédagogique, les activités expérimentales restent encore 
peu utilisées ou mal exploitées dans de nombreuses écoles. 
Plusieurs contraintes, telles que le manque de matériel, la formation 
insuffisante des enseignants, le temps limité ou encore des 
méthodes d’évaluation inadaptées, freinent leur mise en œuvre 
effective. Les effectifs pléthoriques des apprenants dans chaque 
classe de chaque niveau au secondaire, où les classe sont 
surchargées avec parfois plus de cent élèves par salle. Cette 
situation rend difficile un enseignement personnalisé et efficaces et 
décourage les élèves de s’engager dans les filières comme les 
sciences physiques. Les enseignants, confrontés à des conditions 
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de travail précaires, peinent à maintenir un niveau d’enseignement 
de qualité et il est très difficile aussi de faire participer tous les 
élèves à des expériences pratiques. L’enseignement de la physique 
semble être difficile pour les enseignants et sa compréhension aussi 
pour les apprenants. Raison pour laquelle la majorité des 
enseignants ignore les activités expérimentales dans leurs 
enseignements.  
Ainsi, la présente recherche vise à analyser l’impact des activités 
expérimentales sur l’enseignement-apprentissage des sciences 
physiques au secondaire. Elle s’intéressera notamment à leur 
influence sur la compréhension des concepts scientifiques, la 
motivation des élèves, l’acquisition de compétences 
expérimentales, ainsi qu’aux perceptions et pratiques des 
enseignants à leur sujet. 
Dans le contexte africain, la formation est souvent confrontée à 
des contraintes structurelles et institutionnelles. Des nombreux 
pays d’Afrique subsaharienne ont hérité de modèles éducatifs 
exogènes peu adaptés aux réalités locales Kouadio (2017), avec des 
programmes de formation initiale centrée sur les contenus au 
détriment des méthodes pédagogiques innovantes. Des études 
menées au Benin Sossou (2019) et au Sénégal Fall (2016), montrent 
que les enseignants en sciences physiques éprouvent souvent des 
difficultés à mobiliser des démarches actives ou expérimentales 
faute de formation adaptée, mais aussi en raison d’un accès limité 
aux ressources didactiques. 
La question de formation pédagogique et didactique spécialisée aux 
activités expérimentales est une question qui préoccupe presque 
tous les pays de l’Afrique de l’Ouest en générale particulièrement 
le Niger où plus de deux-tiers de ses enseignants ne sont même pas 
formés en pédagogie et didactique. Les enseignants de PC 
rencontrent tant des difficultés dans le domaine de l'enseignement 
surtout en laboratoire comme disait : Zebun Arun (2023), dans son 
article intitulé : « difficultés liées à l'enseignement des sciences 
physiques au laboratoire : points de vue des enseignants » l’auteur 
a montré que la formation initiale est primordiale dans 
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l’enseignement. Dans sa recherche l’auteur a notifié que les 
enseignants plus âgés ressentent davantage le manque de formation 
pédagogique et didactique que leurs collègues plus jeunes. L’auteur 
essaie de montrer l’importance de la formation initiale dans 
l’enseignement, bien que selon lui la différence entre les 
enseignants formés et non formés n'est pas significative. 
Cependant l’auteur n’a pas expliqué pourquoi cette petite nuance 
pourtant les enseignants plus jeunes étaient formés. C’est dans le 
même d’ordre d’idée que  
Taoufik et al. (2016), dans leur article intitulé : « Les Activités 
Expérimentales Dans L’enseignement des Sciences Physiques : Cas 
des Collèges Marocains ». Ils se sont intéressés sur la formation 
spécialisée dans la gestion et la conduite des laboratoires et aux 
infrastructures réservées aux activités expérimentales, dans 
l’enseignement des sciences physiques au collège dans le contexte 
marocain et aussi aux pratiques expérimentales des enseignants 
ainsi que le point de vue des apprenants sur ces activités 
expérimentales. Après l’analyse de leurs corpus, les résultats ont 
montré que la majorité des enseignants enquêtés n’ont jamais reçue 
une formation spécifique sur la réalisation des activités 
expérimentales. Dans ces conditions les auteurs cherchent à 
démontrer qu’il est très difficile d’effectuer toutes les activités 
expérimentales du programme en sciences et ne facilitent pas aussi 
l’apprentissage, le développement des connaissances et des 
compétences des élèves au cours de l’enseignement de sciences 
physiques.   
Une recherche menée par Brigitte Peterfalvi (2001) s'est intéressée 
aux obstacles cognitifs dans l'apprentissage des sciences, 
notamment en physique et chimie. Elle met en évidence que les 
activités expérimentales permettent aux élèves d'identifier eux-
mêmes leurs difficultés et de développer des stratégies de 
dépassement. Cette approche améliore leur engagement et leur 
motivation en les rendant acteurs de leur apprentissage. L’étude se 
concentre principalement sur l’aspect cognitif et pourrait 
approfondir les aspects émotionnels et sociaux de la motivation.  
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Une recherche menée par Zakaria Faik et al. (2024) où ils 
expliquent   l’intérêt des activités expérimentales pour la 
compréhension des phénomènes étudiés. D’où ils ressortent plus 
de 98% des élèves enquêtés estiment que les activités 
expérimentales leur aident à comprendre les notions scientifiques, 
les phénomènes étudiés également. Les auteurs montrent que les 
activités expérimentales influencent positivement les apprenants 
sur la conception scientifique. Les auteurs auraient vérifié leurs 
copies d’évaluation pour mieux rassurer que les élèves 
comprennent les phénomènes étudiés.   
Dans l’enseignement de la Physique Chimie, l’ordinateur est utilisé 
en tant qu’outil de laboratoire au cours d’expériences assistées par 
ordinateur, en tant qu’aide pédagogique, mais aussi en tant qu’outil 
d’information et de communication (Beaufils, 2005 ; Alev, 2003). 
Une étude est menée par Zebun Arun (2023), dans son article où 
il a montré que la plupart des jeunes enseignants sont formés sur 
l’utilisation des outils numériques et ils sont plus connectés aux 
technologies numériques. L’étude de l’auteur montre que ce sont 
les enseignants qui ont plus de 10 ans d’expérience qui ont un 
déficit des connaissances aux outils numériques parce qu’ils 
n’étaient pas formés à ses outils. 
Selon Kane (2011), classiquement, les activités expérimentales ont 
lieu sous trois formes :  
-La première forme appelée "travaux pratiques" (T.P) est une 
séance consacrée exclusivement à des manipulations faites par les 
élèves en petits groupes en dehors du cours et sous la supervision 
d’un professeur qui reste en relation avec un thème du programme 
: vérification d’une loi, détermination d’une grandeur physique, 
préparation des solutions ou substances chimiques.  
Les autres formes sont constituées par des activités expérimentales 
intégrées aux cours. 
-En "expérience de cours", les manipulations sont faites 
prioritairement par le professeur mais, celui-ci offre parfois la 
possibilité aux élèves de manipuler ; 
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-En "TP-cours", les manipulations sont faites prioritairement par 
les élèves. 
« Ces séances d’activités expérimentales sont destinées à aider 
l’élèves à découvrir et à observer les phénomènes physiques mis en 
jeux afin de construire les concepts et de comprendre les lois 
étudiées » (Kane, 2011 : 13). 
Dans notre recherche, nous considérons les "travaux pratiques" 
(T.P) telle que définie par Kane (2011). Les "travaux pratiques" 
(T.P) sont réalisés au laboratoire hors cours théorique. Il peut y 
avoir pendant ces expériences plusieurs postes pour manipuler, 
pour permettre aux élèves de manipuler eux-mêmes tout en 
respectant les consignes prescrit dans un mode opératoire.  
 
1. Méthodologie 
 
Cette étude est réalisée dans deux établissements à savoir : CES 
Bagalam et CES Bourja de Maradi. Nous avons choisi de réaliser 
une étude quantitative et qualitative à travers un questionnaire pour 
recueillir des données quantitatives, et un guide d’entretien 
spécifiquement conçu pour des professeurs de physique-chimie 
pour avoir des informations plus précises qui complètent celles du 
questionnaire pour recueillir des données qualitatives. Le but est de 
démontrer l’importance des activités expérimentales dans 
l’enseignement apprentissage des Sciences physiques. 
Notre enquête a ciblé 13 enseignants de Sciences physiques et 170 
élèves de séries scientifiques de ces deux établissements. Notre 
échantillon est 10 élèves choisis au hasard dans chaque classe de 
seconde, première et terminale étaient interrogées. Soit au total 170 
élèves tous niveaux confondus. Au niveau des enseignants, nous 
les avons tous enquêtés compte tenu de leur nombre restreint. 
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2. Résultats 
 
Les principaux résultats montrent que la pratique pédagogique des 
enseignants s’améliore beaucoup. La plupart des enseignants sont 
satisfaits du déroulement des cours avec les expériences, car cela 
leur facilite la transmission des connaissances et des notions 
concrètes. Les élèves préfèrent les cours avec des expériences parce 
que cela booste leur motivation et leur participation active au 
cours. De plus, l’association de la théorie et la pratique améliore 
significativement l’engagement des élèves au cours et leurs résultats 
scolaires. 
 

2.1. Formation initiale des enquêtés 
Tableau n°1 : la répartition des enseignants enquêtés par 
établissement et selon la formation initiale sur la réalisation 
de TP 
 

Etablissemen
t 
Formation 
initiale 

CES Bagalam CES Bourja Total 

Effecti
f 

% Effecti
f 

% Effecti
f 

% 

Oui 2 33,
3 

3 42,
9 

5 38,
5 

Non 4 66,
7 

4 57,
1 

8 61,
5 

Total 6 100 7 100 13 100 

 
Source : Enquête sur le terrain, mai-juin 2025 
 
Les données issues du tableau 1 montrent que 2 soit 33,3% des 
enseignants enquêtés du CES Bagalam ont reçu une formation 
initiale sur la réalisation des Expériences contre 3 soit 42,9% du 
CES Bourja.  
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2.2. Satisfaction du déroulement des cours avec les 
expériences 

Tableau n°2 : la répartition des enseignants enquêtés par 
établissement et selon la satisfaction du déroulement des 
cours avec les expériences 
 

Satisfaction 
du cours 
Etablissement 

Oui Non Total 

Effectif % Effectif % Effectif % 

CES Bagalam 6 100 00 00 6 100 

CES Bourja 7 100 00 00 7 100 

Total 13 100 00 00 13 100 

 
Source : Enquête sur le terrain, mai-juin 2025 
 
Le tableau 2 montre que tous les enseignants interrogés (100%) ont 
répondu par l’affirmative qu’ils sont satisfaits du déroulement des 
cours avec les expériences. 
 

2.3. Amélioration des pratiques pédagogiques 
Tableau n°3 : la répartition des enseignants enquêtés par 
établissement et selon l’amélioration des pratiques 
pédagogiques 
 

Etablissemen
t 
Amélioration 
de pratique 
péda 

CES Bagalam CES Bourja Total 

Effecti
f 

% Effecti
f 

% Effecti
f 

% 

Oui 4 66,
7 

6 85,
7 

10 76,
9 

Non 2 33,
3 

1 14,
3 

3 23,
1 

Total 6 100 7 100 13 100 
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Source : Enquête sur le terrain, mai-juin 2025 
Les données du tableau 3 montrent que 4 soit 66,7 % de nos 
enquêtés du CES Bagalam disent que les AE leur permettent 
d’améliorer les pratiques pédagogiques contre 6 soit 85,7 % de nos 
enquêtés CES Bourja. La plupart des enseignants affirment que les 
activités expérimentales sont indispensables dans l’enseignement, 
car elles permettent de rendre les notions plus concrètes. Les AE 
s’améliorent et sa forment les enseignants dans le domaine 
d’enseignement et sa facilitent la transmission du savoir aux 
apprenants. 
 

2.4. Compréhension des concepts scientifiques  
Tableau n°4 : Répartition des élèves enquêtés par sexe et 
selon la compréhension des concepts scientifiques  
 

 
Source : Enquête sur le terrain, mai-juin 2025 
 
Par les données du tableau 4, on constate que 80 soit 77,7% des 
élèves enquêtés du sexe masculin comprennent les concepts 
scientifiques grâce aux TP contre 55soit 82,1% des élèves enquêtés 
du sexe féminin. 
 
 

Compréhensio
n de concepts 
abstrait 
Sexe 

Oui Non Total 

Effecti
f 

% Effecti
f 

% Effecti
f 

% 

Masculin 80 77,
7 

23 22,
3 

103 10
0 

Féminin 55 82,
1 

12 17,
9 

67 10
0 

Total 135 79,4 35 20,6 170 10
0 
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2.5. Motivation et intérêt pour les sciences physiques 
Tableau n°5 : Répartition des élèves enquêtés par sexe et 
selon la motivation et intérêt pour les sciences physiques 

 
Source : Enquête sur le terrain, mai-juin 2025 
 
Par les données du tableau 5, on constate que 62 soit 92,5 % des 
élèves enquêtés du sexe féminin affirment qu’ils se sont motivés et 
ont un intérêt pour la PC contre 92 soit 89,3 % du sexe masculin.  
 

2.6. Préférence de cours avec ou sans expériences 
Tableau n°6 : Répartition des élèves enquêtés selon la 
préférence de cours avec ou sans expériences 
 

Préférence de cours Effectif Pourcentage (%) 

Avec expériences 
158 92,9 

Sans expériences 
12 7,1 

Total 
170 100,0 

 
Source : Enquête sur le terrain, mai-juin 2025 

Motivation 
et intérêt 
Sexe 

Oui Non Total 

Effectif % Effectif % Effectif % 

Masculin 92 89,3 11 10,7 103 60,6 

Féminin 62 92,5 5 7,5 67 39,4 

Total 154 90,6 16 9,4 170 100 
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Les données du tableau 6 nous révèlent que 158 soit 92,9% de nos 
enquêtés préfèrent les cours avec expériences ; 12 soit 7,1 de nos 
enquêtés préfèrent les cours sans expériences. 
 

2.7. Explication des phénomènes observés aux TP 
Tableau n°7 : Répartition des élèves enquêtés par 
établissement et selon l’explication des phénomènes 
observés aux TP 

 
Source : Enquête sur le terrain, mai-juin 2025 
 
Par les données du tableau 7, on constate que 44 soit 73,3% des 
élèves du CES Bagalam affirment qu’ils peuvent expliquer les 
phénomènes observés aux TP contre 81,8% des élèves du CES 
Bourja. 
 
 
 
 
 
 
 
 

Explication 
de 
phénomènes 
Etablissemen
t 

Oui Non Total 

Effecti
f 

% Effecti
f 

% Effecti
f 

% 

CES Bagalam 44 73,
3 

16 26,
7 

60 35,
3 

CES Bourja 90 81,
8 

20 18,
2 

110 64,
7 

Total 134 78,8 36 21,2 170 100 
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2.8. Performance scolaire des élèves 
Tableau n°8 : la répartition des élèves enquêtés par classe et 
selon les meilleurs résultats scolaires  
 

 
Source : Enquête sur le terrain, mai-juin 2025 
 
Par les données du tableau 8, on constate que 46 soit 92% de nos 
enquêtés du niveau 2nde trouvent des meilleurs résultats scolaires 
grâce aux TP contre 55 soit 91,6 % des élèves de la 1ère et 53 soit 
88,3 % des élèves de la terminale. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Performanc
e scolaire 
Classe 

Oui Non Total 

Effecti
f 

% Effecti
f 

% Effecti
f 

% 

2ndeC 46 92 4 8 50 10
0 

1èreD 55 91,
6 

5 8,4 60 10
0 

TD 53 88,
3 

7 11,
7 

60 10
0 

Total 154 90,6 16 9,4 170 10
0 
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2.9. Développement de compétences pratiques et 
expérimentales 

Tableau n°9 : Répartition des élèves enquêtés par 
établissement et selon le développement de compétences 
pratiques et expérimentales 
 

 
Source : Enquête sur le terrain, mai-juin 2025 
 
Les données du tableau 9 nous montrent que 54 soit 90% de nos 
enquêtés du CES Bagalam affirment que les TP leur permettent de 
développer leur compétence pratique et expérimentale contre 108 
soit 98,2 % de élèves enquêtés du CES Bourja. 
La plupart des enseignants affirment que de manière générale, les 
compétences des apprenants sont appréciables, les élèves sont 
assez enthousiastes lors des séances expérimentales. Certains 
montrent une bonne capacité d'observation et d’analyse. Il y a une 
grande disparité entre les élèves : les élèves les plus motivés 
s’investissent, mais d’autres se contentent d’observer sans vraiment 
participer. Les activités expérimentales aident à développer des 
compétences transversales (travail en équipe, rigueur, autonomie). 
Les enseignants affirment que le niveau des élèves est globalement 
moyen, mais avec des progrès lorsqu’on fait les TP. Le manque des 
ustensiles mathématiques pénalise certains élèves dans le 
traitement des données expérimentales. En général, les élèves 

Développemen
t de 
compétences 
Établissement 

Oui Non Total 

Effecti
f 

% Effecti
f 

% Effecti
f 

% 

Bagalam 
54 90 6 10 60 10

0 

Bourja 
108 98,

2 
2 1,

8 
110 10

0 

Total 
162 95,3 8 4,7 170 10

0 
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réussissent mieux lorsqu’ils peuvent relier les notions à des 
situations concrètes. 
 

2.10. Difficultés rencontrées dans la réalisation des 
Travaux Pratiques 
Tableau n° 10 : la répartition des enseignants enquêtés par 
établissement et selon les difficultés rencontrées 
 

Etablissemen
t 
Difficultés 
rencontrées 

CES Bagalam CES Bourja Total 

Effecti
f 

% Effecti
f 

% Effectif % 

Oui 
4 66,

7 
6 85,

7 
10 76,

9 

Non 
2 33,

3 
1 14,

3 
3 23,

1 

Total 6 100 7 100 13 100 

 
Source : Enquête sur le terrain, mai-juin 2025 
 
Les données issues du tableau 10 montrent que 4 soit 66,7 % de 
nos enseignants enquêtés du CES Bagalam disent qu’ils 
rencontrent des difficultés lors des TP contre 6 soit 85,7 % de nos 
enquêtés du CES Bourja. Bon nombre d’enseignants citent le 
manque des matériels didactiques adéquats pour la réalisation de 
TP y compris même pour réaliser des cours théoriques. 
L’élaboration de fiche de TP cause problème à d’autres 
enseignants. La compréhension des concepts théoriques (ex : 
réaction chimique, électricité) reste difficile pour beaucoup. La 
majorité des enseignants enquêtés pense que les expériences sont 
presque pratiquement délaissées compte tenu du facteur temps qui 
est très insuffisant pour le programme de PC en entier et les TP en 
particulier. « Le temps est souvent insuffisant pour mener à bien 
toutes les expériences s’il y a lieu de faire c’est de mettre les horaires 
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de TP à part dans l’emploi du temps. Ils disent qu’ils sont obligés 
de survoler certaines activités expérimentales pour pouvoir finir le 
programme surtout en classe d’examens » (entretien avec les 
Enseignants, juin 2025). Les manipulations au laboratoire 
demandent plus de temps préparer une fiche de TP, venir 
manipuler à l’avance pour tester le fonctionnement des matériels 
et vérifier les produits aussi.  
 

2.11. Participation active des élèves en classe 
Tableau n°11 : répartition des élèves enquêtés par classe et 
selon la participation active des élèves 
 

 
Source : Enquête sur le terrain, mai-juin 2025 
 
Des données du tableau 11, on retient que 46 soit 92 % des 
enquêtés de classe de 2nde disent que les activités expérimentales 
leur permettent de participer activement en classe contre 57 soit 95 
% de la 1ère et 54 soit 90 % de la Terminale. Certains enseignants 
enquêtés disent que la majorité des élèves montre de l’intérêt et 
s’impliquent activement lorsqu’ils sont en face de TP. La 
disponibilité des matériels facilite la manipulation ce qui augmente 
l’implication des élèves. Bon nombre des apprenants participent 
pleinement, posent des questions et cherchent à comprendre ce 
qu’on fait. Par contre d’autres ne font que suivre sans rien dire ni 
poser des questions. Ils restent plutôt passifs surtout ceux qui n’ont 

Participation 
active 
Classe 

Oui Non Total 

Effectif % Effectif % Effectif % 

2ndeC 46 92 4 8 50 100 

1èreD 57 95 3 5 60 100 

TD 54 90 6 10 60 100 

Total 157 92,4 13 7,6 170 100 
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pas bien compris le protocole. En général l’implication est intense 
parce que les élèves mettent beaucoup d’attention pendant les TP. 
 
3. Discussion  
 
La présente étude a prouvé que les pratiques pédagogiques des 
enseignants se perfectionnent grâce aux TP. Les raisons évoquées 
sont les suivantes : les enseignants développent leur stratégie, leur 
technique et leur manière de faire. Les activités expérimentales leur 
permettent de changer leur manière d’évaluer les apprentissages et 
permettent aussi aux enseignants d’avoir une parfaite maitrise de la 
discipline. 
Nos résultats ont montré aussi que la plupart des enseignants de 
sciences physiques exercent le métier sans aucune formation 
initiale et continue. Ces résultats vont dans le même sens que ceux 
de Zakaria Faik Ouahab, et al. (2024) qui ont évalué la question sur 
la formation des enseignants. Ces auteurs ont trouvé que la plupart 
des enseignants n’ont suivi aucune formation sur la réalisation des 
activités expérimentales, qu’elle soit initiale ou continue, 
contrairement à 45,4% qui ont bénéficié des formations initiales et 
continues.  
La présente étude a montré que les élèves préfèrent les cours avec 
expériences parce que ça leur permet de voir le concret la réalité 
des choses, ça leur facilite la compréhension de concepts 
scientifiques et à faire la synthèse de ce qu’ils ont vu. Un cours avec 
expérience c’est plus clair et attrayant. Les élèves disent qu’ils 
voient aux TP ce qu’on leur dit théoriquement. La majorité des 
apprenants peuvent expliquer les phénomènes observés aux TP.  
Ces principaux résultats corroborent les travaux de l’auteur Kane 
(2011) qui soulignent que les élèves leur préférence est pour les 
travaux pratiques qui leur donnent l’occasion d’agir, de manipuler 
mais toujours dans le respect des consignes des enseignants. Vu le 
choix des professeurs peu d’occasions s’offrent aux élèves pour 
manipuler. Des résultats de recherche ont prouvé que les élèves 
accordent un intérêt particulier aux activités expérimentales ; la 
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grande majorité (90 %) trouvant que les expériences de cours et les 
TP leur permettent de mieux comprendre le cours, leur conférant 
ainsi un statut didactique.   
Par ces résultats, on note que les apprenants sont plus motivés 
quand les enseignants les amènent au laboratoire.  
Ils donnent beaucoup d’attention et participent activement au 
cours parce qu’ils comprennent mieux et retiennent mieux les 
leçons, donc ça les aide à mieux répondre aux questions 
d’évaluations ce qui améliore significativement leurs résultats 
scolaires. 
Les résultats de notre étude ont montré que la plupart des élèves 
enquêtés disent que les TP leur permettent de développer leur 
compétence pratique et expérimentale. Grace aux activités 
expérimentales les élèves comprennent les concepts abstraits et 
apprennent à connaitre les matériels de laboratoire et à les utiliser, 
ils apprennent également à travailler en groupe. Ça les aide à être 
plus autonomes dans l’apprentissage. Les TP permettent aux 
apprenants de développer leur esprit critique. Ces principaux 
résultats fortifient les travaux de Julia (2012) qui soulignent que les 
élèves pensent à 92 % que l'expérience aide à comprendre la 
théorie. A l'analyse des commentaires, nous avons pu lire que le 
fait de « voir » une expérience, tout comme le fait de pouvoir « faire 
» une expérience, les aide à se construire une image de la théorie et 
à la garder en tête. Par exemple : « mieux visualiser la théorie » ou 
« ça nous permet de mieux comprendre la théorie » ou « on 
comprend des points théoriques mieux en les voyant ou en les 
faisant ». 
 
Conclusion 
 
A travers ce travail, nous avons démontré que les activités 
expérimentales demeurent toujours un moyen indispensable qui 
sert à l’amélioration de l’enseignement-apprentissage. Les 
enseignants sont satisfaits du déroulement des cours avec les 
expériences parce qu’ils affirment que les travaux pratiques 
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améliorent leur pratique pédagogique, la compréhension des 
notions abstraites et contribuent à rendre l’enseignement plus 
vivant et interactif. De même, cette étude a relevé que du côté des 
élèves, les réponses confirment cette perception. Les apprenants 
préfèrent les cours avec des expériences, car celles-ci les motivent 
davantage, rendent la matière plus vivante, attrayante et 
intéressante. Les activités expérimentales facilitent la 
compréhension des concepts scientifiques, permettent aux élèves 
de participer activement en classe et améliorent leurs résultats 
scolaires. Les élèves affirment également que les TP renforcent 
leurs compétences pratiques, améliorent leurs résultats aux 
évaluations et suscitent un intérêt accru pour les sciences 
physiques. Toutefois, certains ont l’habitude de rencontrer des 
difficultés lorsqu’il s’agit d’interpréter les résultats, faire la synthèse 
ou de relier la pratique à la théorie, d’où l’importance d’un 
accompagnement pédagogique adapté. Malgré l’importance 
cruciale des TP très peu d’enseignants amènent les apprenants au 
laboratoire, d’autres les amènent une seule fois dans l’année. 
En somme, les activités expérimentales jouent un rôle central dans 
l’enseignement des sciences physiques. Elles favorisent non 
seulement l’acquisition des savoirs scientifiques, mais également le 
développement des compétences transversales telles que 
l’autonomie, la rigueur, la collaboration et l’esprit critique. Pour 
optimiser leur impact, il apparaît indispensable de renforcer 
l’intégration des TP dans le programme scolaire, de doter les 
établissements en moyens matériels suffisants et d’offrir aux 
enseignants des formations continues spécifiques. 
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